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«les enfants .In jM-npl,.. ,,„„,. q„i j] ,,vait renoncé à
ion, anti-e ministère; il atteignait pins de liait
f<.nt8 élevés .les .-.,...l..s .•on.nmnales et lenrs fa-
milles; .1 s'en o.-.Mip.. t.)n.jouis; mais on ne peut lui
parler .le ses ,j..nnes frens sans que sa voix s'al-
tu-e pour vons r.--|)on.]re et qne ses veux s'.wplis-
BMit .le larn..>s; il e„ a per.lu plus de cinquante,
tues a IVnnen.i

; .••.Haient mes ."nfants aussi; j'étais
leur .-ur.-; je les ai (-..nnus, aimés; je vous dt^maude
un.> pri(''ie pour .>ux.

L.'s patronajî..s des jeun.-s filles sont encore plus
nombreux; quand j'étais à Paris, j'avais le grand
Ii.mn.M,r d être 1,> directeur f;,i„éral de l'nnivre des
patronaK..s, plac.'-.. sous le v.)cable .le Notre-Dame
Aux.hatrice et de Saintf.-riotilde; un jour nous
avons convo(|ué n.)s pati'onaf;es i\ Notre-Dame de
Pans p.,„r y c'-léhrer la fête de la Rienhenreuse
Jeanne d'A.-p, sous la présidem-e dn vénéré Car-
dinal Amette; les jeun.-s filles remplissaient les
cinq grandes n.>fs, !.. trans.>pt. l'imm.^nse pourtour
du cli.eur, les chapelles latéral.-s. les tribunes et •

.l.is.iu'aux stall,.s des .•hanoines, queiq„e peu suffo-
qu."s

;
..ll,.s étaient ,.lus d.. dix n.ille et d'autres arri-

vaient toujours, se mettant en rangs dehors, autour
<le la catluVlrale. sous l'.eil paternel .les agents de
police, qui tenaient I.-s banni.Ves bl.>ues et blan-
rhos, pendant que les enfants de Marie .-pinglaient
leurs voiles.

rne institution. relativ..ni..nt r.Vente, complète
.merveille t.>nt ce travail d.. formatiou catholi-
que, ce sont les .-xamens religieux k trois degrésque tu. passer l'arch.n-.Vh.S avec concours et di-


